G. La comédie, reflet de la société             fiche 4.1
Plaute

     le parasite
(250‑184 A.C.N)

LES MENECHMES : Suite à un enlèvement, deux frères jumeaux ont été séparés. Le grand‑père paternel a donné à l'enfant restant, Sosiclès, le nom du disparu Ménechme. Ménechme‑Sosiclès, une fois adulte, recherche son frère Ménechme et débarque à Epidamme (Epire), où ils finiront par se reconnaître, après de nombreux quiproquos, dus à leur parfaite similitude et à leur nom identique.  Ménechme, le jumeau enlevé qui vit à Epidamme, possède un parasite, Labrosse ("Peniculus", ainsi nommé " quia mensam, quando edo, detergeo " parce que, dit‑il lui‑même " il n'est pas un repas où je ne fasse table nette").                                                                  


Les liens alimentaires

Nous sommes au début de la pièce. Labrosse entre en scène.

Quem tu adservare recte ne aufugiat voles,

esca atque potione vinciri decet :

apud mensam plenam homini rostrum deliges.

Dum tu illi quod edit et quod potet praebeas

   5
suo arbitratu, usque ad fatim cottidie,

numquam edepol fugiet, tametsi capital fecerit.

Facile adservabis, dum eo vinclo vincies.

Ita istaec nimis lenta vincla sunt escaria :

quam magis extendas, tanto adstringunt artius.

  10
Nam ego ad Menaechmum hunc eo, quo iam diu

sum iudicatus : ultro eo, ut me vinciat.

Nam illic homo homines non alit, verum educat

recreatque : nullus melius medicinam facit.

Ita est adulescens ; ipsus escae maxumae,

  15
Cerialis cenas dat ; ita mensas extruit,

tantas struices concinnat patinarias.

Standumst in lecto, si quid de summo petas.

adservare,o,avi,atum
garder, surveiller





aufugere,io,fugi
fuir, se sauver


esca,ae
la nourriture, les aliments (edere)


potio,ionis 
l'action de boire, le breuvage


rostrum,i 
le bec


deligare,o,avi,atum
attacher, lier   

potare,o   
boire


5
arbitratus,us (m.) 
la sentence, le pouvoir, le gré


fatim
acc. de l'inusité fatis : la suffisance


ad fatim
à suffisance



edepol (adv.)
par Pollux (serment)


capital,alis (n.)
le crime capital


istaec = ista 
(neutre plur.)



quam = quanto



quanto + comp. , tanto + comp
plus .... plus .. 


extendere,o,tendi,tensum
étendre, allonger, élargir


adstringere,o,strinxi,strictum
attacher, serrer, lier


arte (adv.)
étroitement, d'une manière serrée


10
quo (=cui) sum iudicatus 
à qui j'ai été voué




illic,aec,oc   
forme archaïque pour ille,a,ud
verum
mais, en vérité

educare,o,avi,atum 
élever, nourrir

recreare,o,avi,atum
faire revivre, rétablir, refaire

medicinam facere
exercer la médecine

ipsus
forme archaïque pour ipse
15
Cerialis,is,e  
de Cérès

ex(s)truere,o,uxi,uctum
accumuler, dresser

struix,icis (f.)
l'amas

concinnare,o
ajuster, agencer

patinarius,a,um
de plat creux 

struices patinariae
des monceaux de plats

standumst =  standum est
Le mot iudicatus se réfère à la vieille loi romaine.  Le débiteur insolvable  était livré au créancier par le préteur et maintenu prisonnier jusqu'au paiement de la créance, ou vendu comme esclave ou mis à mort
Aux fêtes de Cérès  (Cerealia), du 12 au 19 avril, on offrait au peuple de grands banquets dans le cirque.

Les liens alimentaires.

Celui que tu veux garder pour qu'il ne s'enfuie pas, il faut que tu l'enchaînes par la nourriture et la boisson.  Il faut que tu lies le bec de notre homme à une table bien garnie.  Aussi longtemps que tu lui fourniras de quoi langer et boire, à sa demande, tous les jours, à suffisance, jamais, par Pollux, il ne prendra la fuite, même s'il a commis un crime. Tu le garderas facilement, tant que tu l'auras enchaîné de cette façon.  Les liens alimentaires sont fort souples : plus tu les étires, plus fort ils se resserrent.  Maintenant je vais chez Ménechme à qui j'appartiens depuis longtemps.  Je vais de mon plein gré pour être enchaîné.  Car cet homme non seulement me nourrit mais il m'élève et me remet sur pied.  Pas de meilleur médecin que lui.  C'est ainsi qu'est ce jeune homme : ses repas sont plantureux, il donne des festins dignes de Cérès, il dresse des tables, il prépare des monceaux de plats.  Il faut se mettre debout sur le lit si on veut avoir le dessus du plat.

PLAUTE, Les Ménechmes, 87‑103.

Textes parallèles : 

1.  MARTIAL, II, 11 ; II, 37.

2.  Téléguine : Mon nom est Ilia Ilitch Téléguine, ou encore Gaufrette, comme certains m'appellent, en raison de mon visage marqué par la petite vérole.  J'ai tenu Sonetchka sur les fonts baptismaux...  Son excellence, monsieur votre mari, me connaît fort bien.  Vous ne l'avez peut‑être pas remarqué, mais je dîne à votre table tous les jours...

Sonia : Ilia Ilitch nous aide beaucoup, c'est notre bras droit.

   [En fait, Téléguine n'a d'autre occupation que de jouer de la guitare pour égayer les soirs d'été.] (acte I)
Téléguine : Oui, il y a longtemps qu'on n'a pas fait de nouilles à la maison...  Bien longtemps...  Ce matin, Marina Timoféevna, je suis passé par le village, et l'épicier a crié dans mon dos : "Hé toi, espèce de pique‑assiette !"  C'était bien pénible d'entendre çà...

Marina : N'y fais pas attention, mon petit père.  Nous sommes tous les pique‑assiette du Bon Dieu.   (acte IV)

Anton TCHEKHOV, Oncle Vania.

Développement possible : La clientèle. Dans J. CARCOPINO, La Vie quotidienne à Rome, à l'apogée de l'empire (pp. 172‑174) qui cite MARTIAL, JUVÉNAL et PLINE LE JEUNE.

G.  La comédie, reflet de la société            fiche 4.2
Plaute

      le parasite
(250 ‑ 184 A.C.N.)

LES CAPTIFS :  Le vieil Hégion a perdu ses deux fils.  L'aîné a été fait prisonnier de guerre et est devenu esclave.  Le puîné a été enlevé tout petit et vendu.  Finalement Hégion retrouve ses enfants.


L'insécurité du parasite

Le parasite Ergasile médite sur l'instabilité du sort des parasites en général.

Quasi mures semper edimus alienum cibum.

Ubi res prolatae sunt, cum rus homines eunt,

simul prolatae res sunt nostris dentibus.

Quasi cum caletur cocleae in occulto latent,

  5
suo sibi suco vivunt, ros si non cadit,

item parasiti rebus prolatis latent

in occulto miseri, victitant suco suo,

dum ruri rurant homines quos ligurriant.

Prolatis rebus parasiti venatici canes

 10
sumus ; quando res redierunt, molossici

odiosicique et multum incommodestici.

Et hic quidem hercle, nisi qui colaphos perpeti

potis parasitus frangique aulas in caput,

vel ire extra portam Trigeminam ad saccum licet.

mus,muris 
le rat, la souris
res,rerum 
les affaires
proferre,fero,protuli,prolatum 
ajourner, cesser
rus 
(Acc. sans préposition) à la campagne
calere,eo,ui,iturus 
faire chaud
coclea,ae 
l'escargot
occultum,i 
le lieu caché
 5
sucus,i 
le suc, la sève
  
parasitus,i 
le parasite
victitare,o,avi,atum 
vivre
ruri 
(G. locatif) à la campagne
rurare,o 
vivre à la campagne
ligurrire,io,ivi 
lécher

venaticus,a,um 
de chasse
10
redire,eo,redii,reditum 
revenir ; reprendre (en parlant d'affaires)
mollossicus canis (1)
le molosse
odiosicus = odiosus 
déplaisant
incommodesticus,a,um 
désagréable
hercle 
par Hercule
colaphus,i 
le coup de poing
perpeti,ior,pessus sum 
supporter patiemment
potis = potest

aula,ae 
la marmite
Trigemina porta,ae 
la porte Trigémine (une des portes de Rome)
saccus,i le sac
ad saccum ire 
aller prendre la besace, aller mendier

(1) Les chiens de chasse sont maigres et toujours en quête tandis que les molosses sont des chiens de garde gras et bien nourris, attachés à la maison.


L'insécurité du parasite.
Comme les rats, nous mangeons la nourriture d'autrui.  Quand les affaires cessent, lorsque les gens se rendent à la campagne, en même temps les affaires cessent pour nos dents.  De même que les escargots, quand il fait chaud, se cachent dans leur trou, ils vivent de leur réserve si la rosée ne tombe pas, ainsi les parasites se cachent misérablement dans leur trou quand les affaires cessent.  Ils vivent de leur réserve pendant que les gens qu'ils pourraient lécher passent le temps à la campagne.  Quand les affaires cessent, nous les parasites nous sommes comme les chiens de chasse;  quand les affaires reprennent, nous devenons des molosses déplaisants et fort désagréables.  Et ici, par Hercule, si un parasite ne peut supporter les coups de poing et qu'on lui brise une marmite sur la tête il peut alors aller mendier de l'autre côté de la porte Trigémine..

PLAUTE, Les Captifs, 77‑90.

G.  La comédie, reflet de la société            fiche 4.3   
Plaute

      le parasite
(250 ‑ 184 A.C.N.)

LES CAPTIFS :  Le vieil Hégion a perdu ses deux fils.  L'aîné a été fait prisonnier de guerre et est devenu esclave.  Le puîné a été enlevé tout petit et vendu.  Finalement Hégion retrouve ses enfants.


Un parasite s'invite à dîner

Le parasite Ergasile amadoue le vieil Hégion par un préambule élogieux sur son fils, prisonnier de guerre, puis se fait inviter à dîner par lui.

E.
Vocatus es ad cenam ?

H.
Nusquam quod sciam.

Sed quid tu id quaeris ?

E.
Quia mi est natalis dies ;

   5

propterea a te vocari ad te ad cenam volo.

H.
Facete dictum ! sed si pauxillo potes

contentus esse.

E.        Ne perpauxillo modo ;

nam istoc me assiduo victu delecto domi.

  10
H.
Sed si venturu's, temperi.

E.
Em, vel iam otium est.

H.
I modo, venare leporem ; nunc irim tenes.

Nam meus scruposam victus commetat viam.

E.
Numquam istoc vinces me, Hegio ; ne postules.

  15

Cum calceatis dentibus veniam tamen.

H.
Asper meus victus sane est.

E.
Sentisne essitas ?

H.
Terrestris cena est.

E.
Sus terrestris bestia est.

  20
H.
Multis holeribus ...

E. 
Curato aegrotos domi.

quod 

(pronom relatif accusatif neutre pris adverbialement) il introduit une proposition relative de limitation au subjonctif = pour autant que
mihi = mihi

natalis,is,e 
de naissance
natalis dies 
le jour anniversaire
  5
facete (adv.)
 finement, spirituellement
pauxillum,i 
une (très) petite quantité
ne 
pourvu que ... ne ... pas
perpauxillum,i 
une très petite quantité

modo 
(adv.) seulement
istoc = isto

domi 
(G. locatif) à la maison
venturu's = venturus es

 10
temperi 
(adv.) à temps
em     
me voilà
vel     
même
modo 
(adv.) à l'instant, tout de suite
venari,or, venatus sum 
chasser
lepus,oris 
le lièvre
iris,iris (acc = irim)
le hérisson
scruposus,a,um 
rocailleux
commetare,o,avi,atum 
aller
viam commetare 
suivre une route

Hegio,ionis 
Hégion (nom d'homme)
 15
calceare,o,avi,atum 
chausser
sane 
tout à fait
sentus,a,um 
épineux (ici : des ronces)
essitare,o,avi,atum 
manger
terrestris,is,e 
qui vient de la terre
sus,suis 
le porc
 20
holus,eris 
le légume
curato 
impératif futur 2ème pers. sing.
aegrotus,a,um 
malade

Un parasite s'invite à dîner.

Ergasile : Es‑tu invité à dîner ?

Hégion : Nulle part, que je sache.  Mais pourquoi me demandes-tu cela?

Ergasile : Parce que c'est mon anniversaire.  C'est pourquoi je veux que tu m'invites à dîner.

Hégion : C'est spirituel de ta part!  Si tu veux te contenter de peu.

Ergasile : Pourvu que ce ne soit pas de trop peu.  Car je me délecte chez moi de cette nourriture habituelle.

Hégion : Si tu veux venir, viens à temps.

Ergasile : Voilà!  Je suis libre.

Hégion : Va toujours.  Chasse un lièvre ; maintenant  tu n'as qu'un hérisson.  Mon alimentation suit un chemin rocailleux.

Ergasile :Tu ne l'emporteras jamais de cette façon, Hégion;  ne poursuis pas.  Je viendrai quand même  avec des dents chaussées.

Hégion : Mon alimentation est vraiment rude.

Ergasile :Est‑ce que tu mange des ronces?

Hégion :Ma nourriture est terrestre ...

Ergasile : Le cochon est une bête qui vit sur la terre.

Hégion : Beaucoup de légumes ...

Ergasile : Soigne tes malades avec ceux-ci.

PLAUTE, Les Captifs, v. 173‑190,

Texte parallèle :
Christine : Qu'est‑ce que tu fais ?

Octave : J'crache dans l'eau.  C'est la seule chose que j'sois capable de faire dans la vie ! ...

Christine : Mais enfin, ... qu'est‑ce que tu as ?

Octave : Oh rien !  Simplement, c'est pas très agréable de s'apercevoir une fois de plus qu'on est un raté, un inutile, un parasite... (il rit, gêné)

Christine : Oh !  parasite !

Octave : Si j'avais pas quelques amis qui me supportent ...  ben, j'crèverais de faim.  Et pourtant, hein, tu l'sais, quand j'étais jeune moi aussi, j'ai cru qu'j'aurais p't‑être mon mot à dire...  Le contact avec le public, tu vois ..., c'est ce truc‑là que j'aurais voulu connaître. (*)  Ca, ça doit être... ça doit être bouleversant, hein?  Quand j'pense que j'suis passé à côté..., ben ça m'fait quelque chose.  Alors j'essaie de... de m'bourrer le crâne, de m'figurer que c'est arrivé.  Seulement pour ça, il faut que j'ai bu un p'tit coup, hein (...)  Ah !  là!  là!  Seulement après ça, ben..., on dégringole..., pis un p'tit moment embêtant à passer.  On s'y fait, hein ?

(*) Octave rêvait d'être chef d'orchestre.
J. RENOIR, La règle du jeu, scénario publié par l'Avant‑Scène n 52 (1/10/65), p. 57‑58.

G.  La comédie, reflet de la société           fiche 4.4            
Plaute

      le parasite
(250 ‑ 184 A.C.N.)

MILES GLORIOSUS : un soldat fanfaron détient, contre son gré, une jeune fille qui en aime un autre et en est aimée.  Avec l'aide d'un esclave, le jeune homme parviendra à récupérer sa maîtresse et à dépouiller le fanfaron.


Drôle d'arithmétique.

Le parasite Artotrogus flatte bassement son protecteur Pyrgopolinice.

AR.
Ne hercle operae pretium quidemst

mihi te narrare, tuas qui virtutes sciam.

Venter creat omnes hasce aerumnas : auribus

perhaurienda sunt, ne dentes dentiant,

   5

et adsentandumst quidquid hic mentibitur.

 
PY.
Ecquid meministi ?

AR.
           Memini : centum in Cilicia

et quinquaginta, centum in Scytholatronia,

triginta Sardes, sexaginta Macedones

sunt homines quos tu occidisti uno die.

  10
PY.
Quanta istaec hominum summast ?

AR.
                   Septem milia.

 
PY.
Tantum esse oportet : recte rationem tenes.

hercle
par Hercule

operae pretium est + inf.
il vaut la peine de

venter,ris
le ventre

hasce = has

aerumna,ae
l'épreuve

perhaurire,io,hausi,haustum
recueillir complètement

dentire,io,-,-
pousser (en parlant des dents)

   5
adsentandumst = adsentandum est

adsentari,or,atus sum
approuver

mentiri,ior,mentitus sum
dire mensongèrement

ecquis, ecquid
est-ce que quelque chose

Cilicia,ae
la Cilicie (en Asie Mineure)

quinquaginta
cinquante

Scytholatronia,ae
la Scytholatronie (= la pays des brigands scythes)

triginta
trente

Sardis,is
le Sarde (habitant de Sardes en Asie Mineure)

sexaginta
soixante

Macedones,um
les Macédoniens

  10
istaec = ista

summast = summa est

summa,ae
le total

recte (adv.)
convenablement


Drôle d'arithmétique.

Artotrogus : Par Hercule, il ne vaut même pas la peine de me raconter tes exploits que je connais par moi‑même.  Le ventre fait naître toutes ces épreuves.  

(en a parte) Il faut que je m'en remplisse complètement les oreilles pour que mes dents ne s'allongent pas et je dois approuver tous ses mensonges.

Pygopolinice : Est-ce que tu te rappelles ...?

Artotrogus : Je me rappelle les cent cinquante hommes en Cilicie, les cent en Scytholatronie, les trente Sardes, les soixante Macédoniens, que tu as tués en un seul jour.

Pygopolinice : Au total, cela fait combien?

Atrotrogus : Sept mille.

Pygopolinice : Ce doit être cela ; tu tiens bien les comptes.

PLAUTE, Miles gloriosus, 31-35 et 42-47.

G.  La comédie, reflet de la société    fiche 4.5        
Plaute

      le parasite
(250 ‑ 184 A.C.N.)

MILES GLORIOSUS : un soldat fanfaron détient, contre son gré, une jeune fille qui en aime un autre et en est aimée.  Avec l'aide d'un esclave, le jeune homme parviendra à récupérer sa maîtresse et à dépouiller le fanfaron.


Tout flatteur vit aux dépens de celui qui l'écoute

Le parasite Artotrogus flatte bassement son protecteur Pyrgopolinice.

PY.
Sed ubi Artotrogus hic est ?

AR.
                      Stat propter virum

fortem atque fortunatum et forma regia.

               ... Mars haud ausit dicere

neque aequiperare suas virtutes ad tuas.

     5

Periuriorem hoc hominem si quis viderit

aut gloriarum pleniorem quam illic est,

me sibi habeto, ego me mancupio dabo.

Nisi unum : epityrum estur insanum bene.

PY.
Ubi tu es ?

AR.
           Eccum.  Edepol vel elephanto in India

  10

quo pacto ei pugno praefregisti bracchium !

PY.
Quid, bracchium ?

AR.
                Illud dicere volui : femur.

PY
At indiligenter iceram.

AR.
                       Pol si quidem

conisus esses, per corium, per viscera

  15

perque os elephanti transmineret bracchium.

Artotrogus,i 
(= le rongeur de pain) nom d'un parasite
fortunatus,a,um 
fortuné
regius,a,um 
royal
Mars, Martis 
Mars
ausit = audeat

aequiperare,o,avi,atum rem ad rem 
comparer une chose avec une autre
 5
periurus,a,um 
menteur
gloria,ae la vanité
illic = ille

habeto 
impératif 3ème pers. sing. de habere 
mancupium,ii 
la propriété
mancupio dare vendre
nisi unum 
il n'y a qu'une chose en sa faveur
epityrum,i 
le confit d'olives
estur = editur

insanum (adv.)
extrêmement
eccum = ecce

edepol 
par Pollux
vel (adv.) 
par exemple, notamment
India,ae
L'Inde
  10
pactum,i 
la manière
pugnus,i 
le poing
praefringere,o,fregi,fractum 
briser
femur,oris
 la cuisse
indiligenter (adv.) 
négligemment
icere,io,ici,ictum 
frapper

pol
par Pollux

coniti,or,conisus sum 
mettre toute sa force
corium,ii 
la peau
viscera,um 
le ventre
  15
transminere,eo,‑,‑
ressortir

Tout flatteur vit aux dépens de celui qui l'écoute.

Pygopolinice : Mais où est Artotrogus?

Artotrogus : Il est là, aux côtés d'un homme fort et fortuné, et d'une beauté royale.  Mars n'oserait parler ni comparer son courage avec le sien.  Si jamais on peut voir plus grand menteur, aimant plus la gloriole que celui-là, que j'appartienne à cet homme!  Je me vends à lui.   Il n'y a qu'une chose : le confit d'olives qu'on mange chez lui est absolument délicieux.

Pygopolinice : Où es‑tu ?

Artotrogus : Me voici.  Par Pollux, dans l'Inde, à cet éléphant ?  comment  d'un coup de poing, tu lui as brisé le bras?

Pygopolinice : Comment, le bras?

Artotrogus : Je voulais dire la cuisse.

Pygopolinice : Et j'avais frappé négligemment Pollux.

Artotrogus : Par Pollux !  Si tu y avais mis toute ta force, tu aurais fait ressortir ton bras à travers le cuir, les entrailles, et la mâchoire de l'éléphant.

PLAUTE, Miles gloriosus, 9‑12 et 21‑30.

Texte parallèle :
Quant aux Muratti, eh bien, c'étaient les Muratti, les éternels convives des Saladrigas, leurs parasites officiels qui (...) avaient pour fonction inestimable d'interdire l'approche à de pires parasites.  Vaguement nobles, vaguement pauvres, vaguement cultivés, les Muratti passaient les plats et la pommade aux Saladrigas, en échange de quoi ils étaient leurs sempiternels hôtes de vacances et de croisières.  Théoriquement, Nani Muratti était un expert en relations publiques qui travaillait pour Saladrigas, mais ses meilleures prestations au service de son protecteur, consistait à dire tout haut, sur un ton des plus affectés, que le menu était excellent, ou à saluer le juste degré d'humidification de ses havanes.

M.  VAZQUEZ MONTALBAN, La joyeuse bande d'Atzavara, p. 145.

G.  La comédie, reflet de la société           fiche 4.6
Plaute

      le parasite
(250 ‑ 184 A.C.N.)

MILES GLORIOSUS : un soldat fanfaron détient, contre son gré, une jeune fille qui en aime un autre et en est aimée.  Avec l'aide d'un esclave, le jeune homme parviendra à récupérer sa maîtresse et à dépouiller le fanfaron.


Le tombeur de ces dames

Le parasite Artotrogus flatte bassement Pyrgopolinice, le soldat fanfaron et naïf.  Il loue notamment ses succès auprès des femmes.

PY.
Edepol memoria es optima.

AR.
                        Offae monent. 

PY.
Dum tale facies quale adhuc, adsiduo edes ;

communicabo semper te mensa mea.

   5
AR.
Quid tibi dicam quod omnes mortales sciunt,

Pyrgopolinicem te unum in terra vivere

virtute et forma et factis invictissimis ?

Amant te omnes mulieres, neque iniuria,

qui sis tam pulcher.  Vel illae quae here pallio

me reprehenderunt.

PY.
                Quid eae dixerunt tibi ?

  10
AR.
Rogitabant : "hicine Achilles est ?" inquit mihi.

"Immo eius frater" inquam "est".  Ibi illarum altera

"Ergo mecastor pulcher est" inquit mihi

"et liberalis ; vide caesaries quam decet.

Ne illae sunt fortunatae quae cum isto cubant."

  15
PY.
Nimiast miseria nimis pulchrum esse hominem.

edepol 
par Pollux
offa,ae 
le bon morceau
adsiduo (adv.)
continuellement
aliquem mensa communicare 
accepter quelqu'un à sa table
5
Pyrgopolicines,is 
Pyrgopolinice
unus,a,um 
seul
invictus,a,um 
invincible
iniuria (abl.)
injustement
vel (adv.)
par exemple
here (adv.)
hier
pallium,ii 
le manteau
reprehendere,o,ndi,nsum 
retenir, arrêter
10
rogitare,o,avi,atum 
demander avec insistance
hicine = hic + ne

Achilles,is 
Achille (héros grec, célèbre par son courage et sa beauté)
immo (adv.)
non, au contraire
mecastor 
par Castor
caesaries,iei 
la chevelure
ne (adv.
)assurément
fortunatus,a,um 
heureux
15
nimiast = nimia est

miseria,ae 
le malheur


Le tombeur de ces dames.
Pyrgopolinice : Par Pollux, tu as une très bonne mémoire.

Artotrogus : Les bons morceaux me donnent de l'inspiration.

Pyrgopolinice : Aussi longtemps que tu agiras comme maintenant tu mangeras sans arrêt ; je partagerai toujours ma table avec toi.

Artotrogus : Pourquoi te dire ce que tous les mortels savent,  qu'il n'y a sur terre qu'un seul  Pyrgopolinice par sa bravoure, sa beauté, et ses exploits invincibles? Toutes les femmes t'aiment et c'est avec bon droit parce que tu es si beau.  Par exemple, celles qui, hier encore, m'ont tiré par mon manteau! 

Pyrgopolinice : Qu'est‑ce qu'elles t'ont dit?

Artotrogus : Elles me posaient des questions. "N'est‑ce pas Achille?" me disait l'une d'elles. "Non", lui répondis‑je, "mais son frère". Et une autre : "Par Castor, il est beau et noble!   Regarde comme sa chevelure lui va bien! Elles sont heureuses celles qui couchent avec lui!"

Pyrgopolinice : C'est un trop grand malheur pur un homme d'être trop beau!

PLAUTE, Miles gloriosus, 50‑51 ; 55‑65 ; 68.

G.  La comédie, reflet de la société           fiche 4.7     
Plaute

      le parasite
(250 ‑ 184 A.C.N.)

LES CAPTIFS :  Le vieil Hégion a perdu ses deux fils.  L'aîné a été fait prisonnier de guerre et est devenu esclave.  Le puîné a été enlevé tout petit et vendu.  Finalement Hégion retrouve ses enfants.


Le métier ne paye plus. 

Le parasite gémit sur son sort. 

Ilicet, parasiticae arti maximam malam crucem !

Ita iuventus iam ridiculosos inopesque ab se segregat.

Nihil morantur iam Lacones uni subselli viros,

plagipatidas, quibus sunt verba sine penu et pecunia.

  5
Eos requirunt, qui libenter cum ederint reddant domi.

ilicet (adv.)
c'est fini
parasiticus,a,um 
de parasite
crux,crucis 
le malheur
maximam malam crucem 
Acc. exclamatif
ridiculus,i 
le bouffon
inops,inopis 
pauvre, sans ressources
segregare,o,avi,atum 
écarter
nihil     
Acc. adverbial : en rien
[iuvenes] morantur

Laco,onis 
le Lacédémonien
uni = unius

subsellium,i 
le tabouret (Les parasites qui n'étaient pas admis à prendre place sur les lits de table, s'asseyaient sur des tabourets où ils étaient seuls .)
subselli = subsellii 
G. descriptif
plagipatida,ae 
le souffre‑douleur
penus,us 
les provisions de bouche, la nourriture
  5
ederint 
Subj. par attraction modale
reddere,o 
rendre (l'invitation)
reddant 
Subj. dans une relative contenant une idée de conséquence
domi 
(G. locatif) à la maison

Le métier ne paye plus.

C'en est fait!  C'est porter une lourde croix que d'être parasite!  Ainsi la jeunesse s'écarte des parasites et des pauvres.  On ne se soucie absolument pas de ces Lacédémoniens seuls sur leur siège, ces souffre-douleur qui sont de beaux parleurs sans nourriture et sans argent.  On recherche ceux qui, lorsqu'ils ont mangé, rendent volontiers la pareille chez eux.

PLAUTE, Les Captifs, 469‑473.

G.  La comédie, reflet de la société    fiche 4.8     
Plaute

      le parasite
(250 ‑ 184 A.C.N.)

LES CAPTIFS :  Le vieil Hégion a perdu ses deux fils.  L'aîné a été fait prisonnier de guerre et est devenu esclave.  Le puîné a été enlevé tout petit et vendu.  Finalement Hégion retrouve ses enfants.


A vot'bon coeur, m'sieurs‑dames.

Le parasite gémit sur son sort.

Nam ego ut dudum hinc abii, accessi ad adolescentes in foro :

"Salvete" inquam.  "Quo imus" una inquam "ad prandium ? Atque illi tacent.

"Quis ait : huc aut quis profitetur ?" inquam.  Quasi muti silent,

neque me rident. "Ubi cenamus una ?"  inquam.  Atque illi abnuunt.

  5
Dico unum ridiculum dictum de dictis melioribus,

quibus solebam menstruales epulas ante adipiscier :

nemo ridet.  Scivi extemplo rem de compecto geri.

Ne canem quidem irritatam voluit quisquam imitarier,

saltem, si non arriderent, dentes ut restringerent.

  10
Abeo ab illis, postquam video me sic ludificarier.

Pergo ad alios, venio ad alios, deinde ad alios : una res.

Nunc ibo ad portum hinc.  Est illic mi una spes cenatica.

dudum (adv.)
tout à l'heure
salvete 
formule de salut adressée à plusieurs personnes
prandium,ii 
le déjeuner (repas de midi)
cenare,o,avi,atum 
dîner (prendre le repas du soir)
abnuere,o,ui,‑
faire signe que non
5
ridiculus,a,um 
plaisant, drôle
melioribus = optimis

menstrualis,is,e 
mensuel (de la durée d'un mois)
adipiscier = adipisci

extemplo (adv.)
aussitôt
de compecto 
de concert, après entente
imitarier = imitari)
arridere,eo,risi,risum 
rire (en réponse
si non arriderent = etiamsi ...

ut + Subj.
à savoir que (introduit une prop. sub. apposée à ne canem ... imitarier.)

restringere,o,strinxi,strictum 
découvrir, montrer
10
ludificarier = ludificari

ludificari,or,atus sum 
se moquer de + Acc.
unus,a,um 
le même, un seul
mi = mihi

cenaticus,a,um 
relatif au dîner

A vot'bon coeur, m'sieurs‑dames.

Il y a un moment, en sortant d'ici, je me suis approché de jeunes hommes sur le forum.  "Salut, dis‑je, où allons‑nous déjeuner?"  Mais ils se taisent.  "Qui dit : chez moi!  Ou qui le propose?" dis‑je.  Ils se taisent comme s'ils étaient devenus muets.  Ils ne rient même pas de moi.  "Où allons‑nous dîner?"  dis‑je.  Mais ceux‑ci font signe que non.  Je leur dis une de mes meilleures blagues qui habituellement me permet d'obtenir des repas pour un mois : personne ne rit.  Personne n'a même voulu imiter une chienne en colère ni du moins, s'ils ne voulaient pas rire, montrer les dents.  Je les quitte quand je vois qu'ils se jouent ainsi de moi.  Je vais chez d'autres, je viens chez d'autres, puis d'autres encore : même chose.  Maintenant je vais sur le port.  C'est là mon seul espoir de dîner.

PLAUTE, Les Captifs, 478‑488 et 496.

G.  La comédie, reflet de la société            fiche 4.9         
Plaute

      le parasite
(250 ‑ 184 A.C.N.)

LES CAPTIFS :  Le vieil Hégion a perdu ses deux fils.  L'aîné a été fait prisonnier de guerre et est devenu esclave.  Le puîné a été enlevé tout petit et vendu.  Finalement Hégion retrouve ses enfants.


Typhon sur les cuisines.

Heureux d'avoir retrouvé son fils, Hégion laisse Ergasile, le parasite sans cesse affamé, se servir dans les cuisines.  Un esclave d'Hégion décrit la scène qui se déroule à l'intérieur.

Diespiter te dique, Ergasile, perdant et ventrem tuum

parasitosque omnes et qui posthac cenam parasitis dabit.

Clades calamitasque intemperies modo in nostram advenit domum...

Adveniens totum deturbavit cum carni carnarium,

   5
arripuit gladium, pertruncavit tribus tegoribus glandia,

aulas calicesque omnes confregit nisi quae modiales erant ;

cocum percontabatur possentene seriae fervescere ;

cellas refregit omnes intus reclusitque armarium.

Adservate istunc sultis, servi ; ego ibo, ut conveniam senem.

Diespiter,tris
Jupiter

di = dei

Ergasilus,i
Ergasile

parasitus,i
le parasite

intemperies,ei
l'intempérie, l'orage

hercle
par Hercule

formidare,o,avi,atum
craindre

frendere,o,-,fresum
grincer

deturbare,o,avi,atum
bouleverser

carnarium,i
le charnier (pièce où l'on entreposait la viande)

carne
sing. collectif (= pl.)

    5
arripere,io,ripui,reptum
saisir

praetuncare,o,avi,atum
trancher

tegus,oris
le dos, l'échine (d'une bête de boucherie) ; la bête

glandium,i
le languier (la langue et la gorge du porc ; le fin morceau)

aula,ae
le pot

calix,icis
la coupe

confringere,o,fregi,fractum
briser

modialis,is,e
qui peut contenir un modius (env. 8,75 l.)

cocus,i
le cuisinier

percontari,or,atus sum
demander

seria,ae
la jarre

fervescere,o
résister au feu

cella,ae
le garde-manger

recludere,o,clusi,clusum
ouvrir, forcer

armarium,i
l'armoire à vaisselle

adservare,o,avi,atum
veiller sur, avoir l'œil à

sultis = si vultis
Typhon sur les cuisines.

Que Jupiter et tous les dieux, Ergasile, t'anéantissent toi et ton ventre, et tous les parasites et tous ceux qui dorénavant leur donneront à manger.  Un désastre, un malheur, un orage se sont abattus sur notre demeure.  En arrivant il a  renversé tout le charnier avec la viande, il a attrapé un glaive, il a tranché les beaux morceaux de trois échines, il a brisé les marmites et tous les vases sauf ceux d'un modus de contenance.  Il a demandé au cuisinier si les jarres pouvaient résister au feu.  Il a brisé le garde‑manger et à ouvert l'armoire à vaisselle.  Surveillez‑le, si vous le voulez bien, esclaves.  Moi je vais retrouver le vieillard.

PLAUTE, Les captifs, 909-911 et 914-919.

